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Photo 13 : Sedo cepaeae-Geranietum robertiani, nord-est des Blaches, Génissieux (26). © C. Misset

Photo 14 : Carlino acanthifoliae-Phleetum, Chapelle St Antoine

Photo 15 : Peucedano oreoselini-Festucetum arvernensis. © M. Mady

Photo 16 : Salicetum pentandro-atrocinereae, 2341 GT, Rascoupet (Cézalier, 15) © G. Thébaud
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Photo 24 : Sherardio arvensis-Ranunculetum parviflori, pelouse urbaine à Romans-sur-Isère (26). 
© C. Misset

Photo 25 : Adenocarpo parvifolii-Cytisetum scoparii, Saint-Aubin-des-Ormeaux (85). © H. Guitton

Photo 26 : Lonicero periclymeni-Cytisetum maritimi, Bestrée, Plogoff (29). ©  E. Glemarec

Photo 27 : Sileno maritimae-Cytisetum maritimi, Fort des Capucins, Roscanvel (29). ©  E. Glemarec
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FICHE 44-35

Association : Crepido paludosae-Adenostyletum alliariae M.Loos et Thébaud 2024
Synonyme : inclus : « groupement de passage de l’Adenostylion au Filipendulo-Cir-

sion dans Delpech & Foucault (1985) ; groupement à Doronicum austriacum, Bistorta 
officinalis et Peucedanum ostruthium dans Delpech & Foucault (1985) ; « mégaphor-
baies forestières sylvatiques » dans Thébaud (1988) ; groupement à Rubus idaeus 
et Cacalia alliariae Choisnet & Mulot (2008) p.p et « entre Adenostylion alliariae et 
Filipendulo-Chaerophyllion » dans Foucault (2017).
Unités supérieures : Adenostylion alliariae Braun-Blanq. 1926, Adenostyletalia allia-

riae Braun-Blanq. 1930
Type nomenclatural : holotypus : relevé 27 du tableau 4 dans Loos et Thébaud 

(2024).
Physionomie : mégaphorbaies sylvatiques ou de lisière, localisées dans des stations 

humides des hêtraies-sapinières, bords de ruisseau ou atterrissements parcourus par 
les eaux de percolation. Elle est dominée par Athyrium filix-femina, Adenostyles alliariae 
ou Filipendula ulmaria, plus rarement par Doronicum austriacum, Ranunculus aconiti-
folius ou Chaerophyllum hirsutum.
Combinaison caractéristique d’espèces : Crepis paludosa, Adenostyles alliariae, 

Caltha palustris, Deschampsia cespitosa, Angelica sylvestris. Rubus hirtus, R. idaeus, 
Myosotis martini (= lamottiana), Lamium galeobdolon. Des taxons forestiers ou des 
lisières de la hêtraie-sapinière sont présents ainsi que des taxons hygrophiles des mé-
gaphorbaies (Filipendulo-Lotetalia) ou de prés tourbeux du Calthion. Autres espèces 
constantes ou très fréquentes : Ranunculus aconitifolius, Doronicum austriacum, Ge-
ranium sylvaticum, Geum rivale, Alchemilla vulgaris aggr..
Synécologie : l’association est sciaphile à hémi-héliophile et se situe entre 1 030 et 

1 500 m, dans les étages montagnard moyen et supérieur du nord du Massif central.
Synchorologie : on la trouve principalement dans la zone sylvatique des monts Dore, 

Cantal, Forez et Mézenc, du nord de la Margeride jusqu’aux monts d’Ardèche et au 
mont Lozère où elle entre en contact avec L’Arabidopsio cebennensis-Adenostyletum 
et dont elle représente le synvicariant septentrional.
Variations : deux sous-associations peuvent être distinguées : 

–– cirsietosum palustris M.Loos et Thébaud 2024 : Holotypus : relevé 19 du tableau 4. 
Sous-association plus héliophile avec des liens floristiques avec le Ranunculo aconiti-
folii-Filipenduletum ulmariae sensu Julve 1983, mégaphorbaie héliophile en contexte 
d’abandon pastoral, dont elle représente peut-être une transformation dans une am-
biance sylvatique reconstituée. Les espèces différentielles sont Cirsium palustre, Ve-
ratrum album, Alchemilla vulgaris aggr.

–– typicum  : sous-association typique hémisciaphile à sciaphile, différenciée par des 
taxons forestiers Geranium robertianum, Lamium galeobdolon, Epilobium montanum, 
Oxalis acetosella et par Chrysosplenium oppositifolium. Elle est surtout représentée 
dans les massifs forestiers cristallins ou sur laves acides, souvent en enclave dans la 
sapinière.

Correspondances : HIC/CH : 6430(-8) ; EUNIS : E5.513. 
Bibliographie : Delpech & Foucault, 1985 ; Thébaud, 1988 ; Choisnet & Mulot, 2008 ; 

Foucault, 2017 ; Loos & Thébaud, 2024.

FICHE 45-89 

Association : Betonico officinalis-Patzkeetum paniculatae (Seytre 2006) M.Loos in 
M.Loos et Thébaud (2024)
Synonyme : nom correspondant : pelouse mésophile à Fétuque paniculée et Cala-

magrostide roseau » dans Seytre (2006). 
Unités supérieures : Eu-Galio saxatilis-Patzkeenion paniculatae, Galio saxatilis-Patz-

keion paniculatae B.Foucault 2016, Festucetalia spadiceae Barbero 1970.
Type nomenclatural : holotypus : relevé 23 du tableau 10 dans Loos & Thébaud 

(2024)
Physionomie : prairie à hautes herbes, riche en espèces, dominée par Patzkea pa-

niculata ou Calamagrostis arundinacea ou les deux en mélange.
Combinaison caractéristique d’espèces : Patzkea paniculata subsp. paniculata, Be-

tonica officinalis, Succisa pratensis, Crepis conyzifolia, Jacobaea adonidifolia, Achillea 
millefolium, Thesium pyrenaicum, Briza media, Euphorbia flavicoma subsp. verrucosa. 
Avec le Calamagrostietum arundinaceae, elle partage comme taxons fréquents Vicia 
orobus, Dianthus hyssopifolius, Campanula glomerata. Les taxons des Mulgedio-Aco-
nitetea sont peu abondants sauf Laserpitium latifolium, Astrantia major, Geranium syl-
vaticum et Lilium martagon. Des mésophiles, Hypericum maculatum, Galium mollugo, 
Briza media, des oligotrophiles, Calluna vulgaris, Carex caryophyllea, Potentilla erecta 
et Nardus stricta complètent le cortège. Autres taxons très fréquents : Silene vulgaris, 
Arnica montana, Serratula tinctoria subsp. monticola, Campanula scheuchzeri, Senecio 
doronicum, Viola lutea, Centaurea nigra, Gentiana lutea, Vaccinium myrtillus, Solidago 
virgaurea, Meum athamanticum, Avenella flexuosa, Jasione laevis.
Synécologie : communauté mésophile, héliothermophile, xérocline et oligomésotro-

phile de l’étage subalpin inférieur des monts du Cantal, où elle remplace l’Arnico mon-
tanae-Patzkeetum, moins thermophile et plus acidiphile ainsi que le Calamagrostietum 
arundinaceae Luquet 1926, plus rare et réfugié aux stations ombragées dans ce massif 
plus méridional. Elle se situe en dessous de 1 600 m sur des pentes fortes, supérieures 
à 20°, préférentiellement en exposition sud-est, qui montrent à la fois une exposition 
favorable et un enneigement plus long. 
Synchorologie : principalement monts du Cantal. 
Variations : deux variantes peuvent être distinguées : une variante appauvrie, moins 

acidiphile d’où Arnica montana, Succisa pratensis, Nardus stricta et Potentilla aurea 
sont absents, qui est présente aussi dans les monts Dore ; elle peut être liée à des tufs 
et cinérites. Une variante essentiellement cantalienne, à Thesium pyrenaicum, avec 
les espèces précédentes représente l’association typique. Leur synécologie respective 
n’est pas clairement établie. 
Correspondances : HIC/CH : -. ; EUNIS : E4.331. 
Bibliographie :  Seytre, 2006 ; Loos & Thébaud, 2024.
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FICHE 45- 90

Association : Bupleuro ranunculoidis-Festucetum costei Thébaud in Loos et Thébaud 
2024
Synonyme : -.
Unités supérieures : Leucanthemo delarbrei-Patzkeenion paniculatae M.Loos et 

Thébaud 2024, Galio saxatilis-Patzkeion paniculatae B.Foucault 2016, Festucetalia 
spadiceae Barbero 1970.
Type nomenclatural : holotypus : relevé 6 du tableau 12 dans Loos & Thébaud.
Physionomie : pelouse ouverte sur pentes fortes en adret dominée par Festuca ar-

vernensis subsp. costei, plus rarement par Festuca billyi ou Patzkea paniculata subsp. 
paniculata, prenant souvent un aspect en gradins avec plages érodées.
Combinaison caractéristique d’espèces : Festuca arvernensis subsp. costei, Bu-

pleurum ranunculoides subsp. ranunculoides, Cerastium arvense, Sedum forsterianum, 
Thymus pulegioides var. vestitus, Dianthus hyssopifolius. Se rajoute un contingent 
de taxons neutrophiles des Festuco-Brometea : Pimpinella saxifraga, Helianthemum 
nummularium, Hippocrepis comosa, Genista sagittalis et de taxons saxicoles affines de 
l’Asarinion procumbentis (= Diantion gratianopolitanus) avec Epilobium collinum, Dian-
thus gratianopolitanus, Saxifraga fragosoi, S. paniculata ; absence des mésophiles ; 
autres espèces très fréquentes, Festuca billyi, Alchemilla transiens (A. basaltica Buser 
1894), Achillea millefolium, Scabiosa columbaria var. spreta, Pilosella officinarum.
Synécologie : c’est une communauté subalpine hélioxérophile et thermocline qui 

occupe des stations peu étendues sur adrets rocheux basaltiques convexes et ventés 
à pentes très fortes ; 30-50° et plus.
Synchorologie : l’association est particulièrement spécialisée et endémique du massif 

du Cantal où elle est peu répandue.
Correspondances : HIC/CH : -. ; EUNIS : E4.333.
Bibliographie : Loos & Thébaud, 2024.

FICHE 45- 91

Association : Tulipo australis-Patzkeetum paniculatae Thébaud in M.Loos et Thébaud 
2024
Synonyme : inclus sous-association à Festuca paniculata du Deschampsietum flexuo-

sae Braun 1915, « groupement à Festuca paniculata » de Choisnet et al. (2007).
Unités supérieures : Leucanthemo delarbrei-Patzkeenion paniculatae M.Loos et 

Thébaud 2024, Galio saxatilis-Patzkeion paniculatae B.Foucault 2016, Festucetalia 
spadiceae Barbero 1970.
Type nomenclatural : holotypus : relevé 7 du tableau 13 dans Loos & Thébaud.
Physionomie : pelouse haute et souvent dense dominée par Patzkea paniculata 

subsp. paniculata ou plus rarement Festuca billyi ou F. yvesii Sennen & Pau subsp. 
bellotii.
Combinaison caractéristique d’espèces : association paucispécifique : Tulipa syl-

vestris subsp. australis, Ornithogalum umbellatum L. [= O. angustifolium auct. ; = O. 
angustifolium Boreau], Patzkea paniculata subsp. paniculata, Senecio doronicum, Cam-
panula rotundifolia, Paradisea liliastrum, Juncus trifidus, Festuca yvesii Sennen & Pau 
subsp. bellotii (inclus dans F. Billyi Kerguélen & Plonka). Absence complète des taxons 
des Mulgedio-Aconitetea ; rareté des taxons des Nardetea et des chionophiles comme 
Scorzoneroides pyrenaica, Potentilla aurea ainsi que des taxons mésophiles existant 
dans les autres associations de l’alliance comme Calamagrostis arundinacea, Bistorta 
officinalis, Gentiana lutea, Viola lutea, Succisa pratensis. Son cortège reste marqué 
par des thermophiles et des orophytes sud-européens, Dianthus hyssopifolius, Cytisus 
oromediterraneus, Tulipa sylvestris subsp. australis, Festuca billyi [inclus : F. yvesii 
subsp. bellotii] ou des espèces des Festucetalia spadiceae comme, Senecio doronicum, 
Crepis conizyfolia, Hypochaeris maculata.
Autres espèces très fréquentes : acidiphiles du Genisto-Vaccinion, Vaccinium myrtillus, 

Calluna vulgaris, Genista pilosa, Avenella flexuosa.
Synécologie : c’est une communauté mésoxérophile, acidiphile oligotrophile, hélio-

phile et thermocline qui occupe des stations peu étendues souvent dans des concavités 
en adret dans l’étage subalpin sous climat à déficit hydrique estival, au-dessus de 1 
400 m d’altitude.
Synchorologie : principalement sur les plus hauts sommets des Cévennes, mont 

Lozère et Aigoual. Rare dans les monts d’Ardèche. Elle représente un synvicariant 
méridional appauvri sous l’influence du climat méditerranéen du Leucanthemo delar-
brei-Patzkeetum paniculatae des montagnes atlantiques auvergnates.
Syndynamique : cette une association subalpine primaire qui s’inscrit dans une per-

masérie climatophile d’adret et qui se différencie des formations à Patzkea paniculata 
subsp. paniculata floristiquement très pauvres, moins alticoles, évoluant en ourlet, se-
condaires, fréquentes dans les hautes Cévennes montagnardes et favorisées par le 
surpâturage.
Variations : l’association montre une certaine hétérogénéité mais deux sous-associa-

tions peuvent cependant être distinguées : 
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–– typicum : sous-association la plus xérophile que l’on rencontre dans les couloirs pen-
tus, du cirque du Rocher de l’Aigle au mont Lozère. Elle se différencie par Cytisus 
oromediterraneus, Melopospermum peloponnesiacum, Thymus pulegioides subsp. 
chamaedrys et Juniperus communis subsp. nana.

–– betonicetosum officinalis (Braun 1915) M.Loos et Thébaud 2024 [= Deschampsie-
tum flexuosi sous-association à Festuca spadicea Braun 1915 dans Braun (1915b), 
p. 46 ; inclus « groupement à Festuca paniculata » de Choisnet et al. (2007)]. C’est 
une sous-association plus mésophile, en situation d’adrets concaves sur versants 
peu pentus, Croix de Fer, Grand Clapier au mont Lozère et au mont Aigoual. Elle se 
différencie par : Anemone nemorosa, Arnica montana, Betonica officinalis et Meum 
athamanticum. Holotypus : relevé p. 47 dans Braun (1915b).

Correspondances : HIC/CH : -. ; EUNIS : E4.333.
Bibliographie : Braun, 1915 ; Choisnet et al., 2007 ; Loos & Thébaud, 2024.

FICHE 45- 92

Association : Filipendulo vulgaris-Festucetum ophioliticae Glemarec et Bioret 2024 
(Documents Phytosociologiques Série 4, 3 : 66).
Synonyme : -.
Unités supérieures : Nardetea strictae Rivas Goday in Rivas Goday et Rivas-Mart. 

1963 ; Nardetalia strictae Oberdorfer ex Preising 1950 ; Agrostion curtisii B.Foucault 
1986.
Type nomenclatural : rel. 5, tableau 1 in Glemarec & Bioret (2024 : 83-85).
Physionomie : pelouse rase, diversifiée, dominée par Festuca ophioliticola .
Combinaison caractéristique d’espèces : Festuca ophioliticola, Filipendula vulgaris, 

Thymus praecox subsp. britannicus, Galium verum subsp. verum, Carex caryophyllea 
et Agrostis vinealis.
Synécologie : pelouse sur des rankosols de faible épaisseur sur des roches mères 

basiques, serpentines et amphibolites du sud-ouest du Finistère.
Synchorologie : synendémique du Pays bigouden, l’association est cantonnée aux 

sols sur roche mère basique (serpentines et amphibolites).
Syndynamique : cette pelouse constitue le stade herbacé d’une dynamique primaire 

ou d’une dynamique secondaire lors de l’abroutissement par les lapins au contact de 
la lande littorale du Festuco ophioliticolae-Ericetum cinereae Bioret et Davoust 2000 
nom. corr.. Elle s’inscrit, éloignée du littoral, dans une série édapho-mésoxérophile où 
elle est en lien dynamique avec l’ourlet du Pimpinello saxifragae-Brachypodietum ru-
pestris Glemarec et Bioret 2024, de la lande de l’Ulici maritimi-Ericetum cinereae Géhu 
et Géhu-Franck 1975 et une chênaie du Quercion roboris Malcuit 1929.
Variations : deux variations sont mises en évidence par Glemarec & Bioret (2024) : 

–– une variation “intérieure”, différenciée par  Festuca nigrescens, Brachypodium ru-
pestre et Pimpinella saxifraga, (rel. 1 à 13, tableau 1 : 83-85) ;

–– une variation littorale différenciée par Poterium sanguisorba et Pilosella officinarum, 
(rel. 14 à 18, tableau 1 : 83-85).

Correspondances : HIC/CH : 6230 ; EUNIS : E1.721.
Bibliographie : Bioret & Davoust, 2000 ; Glemarec & Bioret, 2024.

FICHE F. 57C-166

Association : Daphno mezerei-Coryletum avellanae C.Roux in Thébaud, C.Roux, 
C.-E.Bernard et Delcoigne 2014
Synonyme : Corydalido solidae-Fraxinetum anemonetosum ranunculoidis Billy 1997 

nom. inval. (art. 3b) p.p. 
Unités supérieures : Astrantio-Corylion avellanae H.Passarge 1978, Corylo avel-

lanae-Fraxinenalia excelsioris (Rameau, D.Mans. et Dumé 1989) Renaux, Timbal, 
Gauberville, Thébaud, Bardat, Lalanne, J.-M.Royer et Seytre 2019, Fagetalia sylva-
ticae Tüxen in Barner 1931.
Type nomenclatural : holotypus : relevé CEB39 annexe 1 dans Thébaud et al. (2014).
Physionomie : manteaux denses, dominés par Corylus avenalla ; grande richesse 

en espèces.
Combinaison caractéristique d’espèces : Daphne mezereum, Corylus avellana, 

Fagus sylvatica, Rubus idaeus, Poa nemoralis, P. chaixii, Adoxa moschatellina, Ga-
lium odoratum, Neottia nidus-avis, Paris quadrifolia, Polygonatum multiflorum, Lilium 
martagon, Phyteuma spicatum, Silene dioica, Anemone nemorosa. Cette corylaie est 
profondément originale : elle présente une grande richesse spécifique et est caracté-
risée par un mélange de taxons hémihéliophiles des lisières et haies de la classe des 
Crataego-Prunetea et de taxons sciaphiles forestiers des Carpino-Fagetea.
Synécologie : corylaie submontagnarde à montagnarde, neutromésophile, sur sco-

ries, cônes stromboliens et cheires, thermophile, hémihéliophile, nitrocline.
Synchorologie : association endémique des montagnes volcaniques occidentales 

du Massif central, particulièrement bien exprimée dans la chaîne des Puys ; elle reste 
ponctuelle dans les autres massifs, monts Dore et monts du Cantal.
Syndynamique : cette corylaie évoluera plus ou moins lentement vers une hêtraie à 

Euphorbe d’Irlande (Euphorbio hybernae-Fagetum sylvaticae Billy ex Thébaud, C.Roux, 
C.-E.Bernard et Delcoigne 2014). Sur les fortes pentes de scories exposées au sud 
(sous-association stachyetosum) moins favorables au hêtre, la corylaie apparaît très 
stable parfois présente depuis plus d’un siècle.
Variations : Roux (2014) a décrit 2 sous-associations :

–– typicum, une variante type montagnarde située sur les versants des puys aux expo-
sitions défavorables (nord et est), est plus riche en espèces forestières et représente 
le stade dynamique qui conduit à la hêtraie à Euphorbia hyberna. Il existe également 
une variante à Betula pendula, submontagnarde, que l’on retrouve sur le plateau et 
dans les cheires, cette corylaie postpionnière succède à un stade pionnier à Betula 
pendula et Salix caprea.

–– stachyetosum officinalis C.Roux in Thébaud, C.Roux, C.-E.Bernard et Delcoigne 
2014, typifié par le relevé 1611GT annexe 1 dans Thébaud et al. (2014). Différencié 
par Stachys officinalis, Campanula rotundifolia, Lathyrus linifolius subsp. montanus, 
Brachypodium rupestre et Deschampsia flexuosa. Corylaie hémihéliophile, acidicline, 
thermocline, hélioxérocline, aux expositions favorables (surtout sud), sur basalte. 
Puys et cheires du centre et du sud de la chaîne des Puys, altitude moyenne des re-
levés : 1035 m. Ces corylaies sont très stables d’un point de vue dynamique.

Correspondances : HIC/CH : -. ; EUNIS : F3.11.
Bibliographie : Billy, 1997 ; Thébaud et al., 2014 ; Roux, 2017.
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FICHE 72-77

Association : Pimpinello saxifragae-Brachypodietum rupestris Glemarec et Bioret 
2024 (Documents Phytosociologiques Série 4, 3 : 71).
Synonyme : -.
Unités supérieures : Trifolio medii-Geranietea sanguinei Müller 1962 ; Antherico 

ramosi-Geranietalia sanguinei Julve ex Dengler in Dengler et al. 2003 ; Galio veri-Ge-
ranion sanguinei Géhu et Géhu-Franck 1983.
Type nomenclatural : rel. 8, tableau 2 in Glemarec & Bioret (2024 : 86-87).
Physionomie : ourlet dense, de 50-60 cm de hauteur en moyenne, dominé par Bra-

chypodium rupestre, accompagné d’espèces neutroclines caractéristiques strictes de 
l’ourlet, également des pelouses et landes de contact.
Combinaison caractéristique d’espèces : Brachypodium rupestre, Pimpinella saxi-

fraga, Filipendula vulgaris, Galium verum subsp. verum, Centaurea  decipiens, Serra-
tula tinctoria.
Synécologie : ourlet sur des rankosols plus ou moins profonds sur des roches mères 

basiques, serpentines et amphibolites du sud-ouest du Finistère.
Synchorologie : synendémique du Pays bigouden, l’association est cantonnée aux 

sols sur roche mère basique (serpentines et amphibolites).
Syndynamique : cet ourlet s’inscrit dans une série édapho-mésoxérophile, en lien 

dynamique avec la pelouse du Filipendulo vulgaris-Festucetum ophioliticolae Glemarec 
et Bioret 2024, la lande de l’Ulici maritimi-Ericetum cinereae Géhu et Géhu-Franck 1975 
et une chênaie du Quercion roboris Malcuit 1929.
Variations : -.
Correspondances : HIC/CH : à définir ; EUNIS : E5.2.
Bibliographie : Glemarec & Bioret, 2024.
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Photo 28 :  Daphno-Coryletum stachyetosum, sommet du versant sud du puy de la Vache.
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